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dnistrds les situations qui seinblaient les

plus interessantes.
Les secours de toute nature distribues

par la Soeiete se rdpartissaienl, an debut
de fevrier, eonunc suit:

Journees d'liospitali- Draps 3,480
sation 35,810 Couvertures 4,210

Portions dis- Matcias 1,635
tributes 346,650 Paillasses 3,922

Vetements 85,000 Orcillers ct tra-
Lits 1,571 versins 2,610

254 infirmiercs diplomdes n'ont cessd

de prendre soin des sinistres, dc distribuer
des rations et des vetements, de faire des

pansements et dc donner des soins aux
malades. Un certain nombre sont restees

en fonetion jusiju'it la fin du mois.

Les caux s'etant pen a pen retirdes, la

Soeiete a transform« son mode d'aetion.
Les postes de secours qui avaicnt dtd

ouverts d'urgencc out dte successivemcnt

fermes, sauf quelqucs-uns qu'il a dtd nd-

cessaire do couserver pour liospitaliser les

sinistres qui ne pouvaient rentrer dans

leurs inaisons.
Plus tard les postes out dtd remplaces

par des comites dc permanence, charges
de distribuer des sccoui's, qui out pour
but de pormettrc aux inondds de reprendre
le cours dc leur travail on dc leurs
affaires. Ces permanences sont composees
de personnos notables dc la localitd et de

deldguds du Conseil central; elles sont

placdcs sous la direction d'une Commission

speciale qui fonctionne au siege de laSocietd.
Les permanences out pour mission dc

recevoir les detnandes de secours et de

decider, apres enquete, de la suite a leur
donner. Les secours sont le plus gendrale-
mcnt donnes en nature et non en especes,
sous forme d'objets de couchagc, ou de

litcric, de mobilier, d'instruments de travail,
de marchandises necessaircs a l'exploi-
tation. En ce qui concerne les secours de

lovers, utiles an premier chef, ils scront
donnes soit par les permanences, soit par
YAbri, qui a bien voulu inettrc a la dis-

position de la Societd sou excellente

organisation.
Les comites de permanence out

commence a fonctionnor et d'importants
secours out dtd distribuds par eux. Les

depenses de la Socidte ddpassaicnt dc

beaucoup a la fin de fevrier uu million,
en y comprcnant les depenses auxquellcs
les postes out diroctement pourvu.

Le restant des souscriptions recues sera

employd par les comites dc permanence
sous la forme qui vient d'etre indiquee.

La Soeidtd francaise de secours aux
blcssds militaires continuera ainsi son
action et contribuera, de fagon cfficace,
au relevement des mines causdcs par
l'inondation.

(Tire du Bulletin de la Croix-Rouge franco inc.)

Moyens de reeonnaitre le meilleur eoton hydrophile

L'acheteur qui vent evitcr des ddccp-
tions et de graves pertes doit observer

plusieurs points dans 1'achat de laouate:
Le poidr du paquet et de son cnvcloppe,

la ([uantitd en poids et en volume con-
tenue dans le papier, la lomjueur des

fibres et la composition homogene de toute

les couches du paquet. Ensuite la purete
du coton, car dc celle-ci dependent deux
choses essentielles: en partie la grandeur
du morceau et surtout Yrffet ed/sorbaui

(but principal de son emploi). Yoici
comment on procedera:

On s'informera du poiih de veute ou
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bien on le fixcra soi-meme, pour ensuite
le verifier, car ii existc par exemple des

pacpicts de 500 gr. et de 375 gr. qui se

rcsscmblent par leur enveloppe bleue.

Or, si l'ou ne compare que les prix sans
faire de pestle, on pent injustement taxer
de cherte un paquct qui a effectivement
500 gr., ou croirc qu'uii autre vendeur est
mcillcur march«;, alors que son paquet
n'etait que de 375 gr. Puis il se vend
aussi, ä cötö des paquets a poids fixe de

250 gr. (100 ou 50 gr.), des paquets dc

poids approximate: 200 gr. (80 ou 40 gr.,
qui semblent alors mcillcur marchd.

Aprhs avoir note le poids du paquet
oilier, on examinera le poids de l'etive-

loppe. L'usage commercial comprend le

papier dans 1c poids total, mais si l'en-

vcloppc fait double tour, ou eonsiste en

papier trop epais, ccci diniinue d'autant
la quantitd rdelle du coton. Ddjii la forme
du paquet pcut servir d'indication, car une

forme tres allongee et etroite exis>-e davan-O ©

tage de papier qu'un paquet court et epais
de forme ramassde. Un paquet pen scrre,

pour parciitre plus volumineu.r, aura done

aussi une enveloppe plus grande.
II est utile de faire une eomparaison

entre les diffdrentcs provenances, car
toutes les conditions enumerdes pcuvent
rendrc Faehat ddfavorable; cependant la

perte pent devenir iriple, d'aprds les rd-
sultats que donnent les examens suivants:

Si le volume et la quantite contenue
dans l'enveloppe sont ddjii diminuds par
le poids du papier, cette diminution sera

encore aceentude par des fibres de coton
courtes (aussi bien que de la paille hächde

par exemple donne un anias plus rdduit

que celle de longueur naturelle). Mais il
ne suffit pas d'examiner la surface du

morceau, car il existe des cotons avec une
mince couchc cxterieure do fibres presen-
tables qui recouvrent une couchc plus
epaisse de petits brins et boutons. On

appelle cela des « ouatcs rccouvertcs » en

opposition aux ouatcs de qualitd dgale
dans toutes ses couches. Cette couchc in-
termddiaire est d'une valour inferieurc et

son tassement plus prononcd rend done

le morceau moins grand.
Le degre de purete ehiiuiqite du coton

a aussi son influence sur le volume. Les

impuretes se trahissent par une odeur de

suif et par une teintc bleuatrc, pereue en

tenant le coton ii contre-jour, car si la

ouate n'est pas suffisanunent degraissde

et paraissait moins blanche, on pent la

bleuter. Lorsquc le coton n'a pas dtd dd-

barrasse des residus de produits chimiques,
ou rcssent un craquement en le scrrant
entre les doigts. II y a des person lies qui,

par experience, tiennent ii ce craquement.
En soinme on cvalue la proportion d'im-

pnretds dans du coton craquant ii environ
7 ii 8 0

0, soit 70 ii 80 gr. par kilo de

coton. En se representant le volume d;un

morceau de coton de 70 gr. on jugera
cle la perte dprouvde.

Naturellement la force et la capacite
d'absorption en subissent le contrc-coup.
Si un kilo de coton absorbc 18 litres
d'eau, les 70 gr. de coton perdus dimi-
nuent Fabsorption d'environ 1 litre et

quart, et en outre le traitement du patient
se ressent des consequences des impuretds.

Le lecteur comprendra done quelle perte
pent rdsulter de la cumulation de 2 ou 3

des ddfauts signalds.
Pour eprouver le pouroir abmrbaut du

coton, on devait autrefois se contentcr de

poser de petits flocons sur l'eau et d'ob-

server la rapidite plus ou moins grande
avec laquclle ils s'enfongaient. Mais ce

procede est vague et m£me trompeur,
puisqiFun coton charge de matiferes etran-
gferes s'enfoncera plus vite. Notre fabrique
a depuis plusieurs annees introduit un
proedde qn'elle a dümontrö au Jury do

FExposition universelle de 1900, ii Paris.
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Co precede consiste a charger deux tubes

on vorre des deux genres de coton a

comparer et de los placer debout dans

im liquide colore. LVxamcn des tubes de-

montrera aprfes pen de minutes la rapidity

d'absorption, et au bout de quelques
heures, on jours, la hauteur definitive a

laquelle le liquide est monte donncra lc

coefficient d'absorption.
En plaeant les tubes dans des eprou-

vettes contenant une dose egale de liquide,
on verra au.ssi s'il est reste du liquide
au fond des eprouvettes et combien.

Ce qui precede concernait le poids, le

volume, le pouvoir absorbant et la purete
cltiiniqiie du coton.

Or, si pur que soit un coton hydrophile
au point de vue chimique, il faudra tou-
jours considercr que le coton a etc en contact

avee les machines, les mains des

ouvriers, l'air ambiant et lc papier d'em-

ballage, qui peuveut tons y deposer des

germes, de sortc que son application
directe sur unc plaie n'est pas rccom-
mandable.

Pour que le coton ne cause pas d'in-
fcction, il doit avoir etc sterilise avee son

enveloppe, done apri's paquetagc.

Comme tout pausement se compose
d'unc eompresse, d'unc partie de coton et

d'unc bände fixatricc, eela oblige d'enta-

mer trois paqucts differents, dont l'ütat
aseptique, des ipi'ds sont ouverts, n'est

plus certain.
Pour dviter ce gaspillagc et pour etrc

sftr de la proprete du pausement, Monsieur
le Docteur A. Jeanneret nous a confie le

soin de composer des pmisenients
individuell, renfermant les trois elements ei-
dessus, sterilises dans unc seule enveloppe.
Ces pansements, fabriquds en 4 grandeurs,
out subi des essais bacteriologiques en
189-1, sur des paqucts sterilises en 1889.
et out demontrd qu'apres cet espace de

cinq ans leur etat sterile s'etait toujours
encore conserve.

A cote dc ces pansements existent
divers genres de cartouches, dont la

eompresse est antisoptique et stürilisee avee
le reste du eontenu. Depuis mai 1905

nous avons introduit im module perfection

nd dont la eompresse, dejh fixde sur
la bände, evite des manipulations qui
pourraicnt contaminer lc pausement.

H. ßrsSENUERGER,
Frthriqite mii.tse d'objrts de pansenten/. Geneve.

Vues du Village suisse de Messine

Nos lecteurs trouveront annexees a ce

numero, liuit vues «hors texte» du Village

suisse eleve ii Messine en 1909 par
la Croix-Rouge suisse.

Ce fnt le travail du comity de Xcu-
eliatel d'elaborer les plans, devis, cahiers
des charges concernant ces constructions
sc composant dc 37 maisons-doubles, re-
prescntant une valour d'environ 340,000
francs.

En avril 1909, ce comite, qui s'etait
adjoint un architccte do mdritc, expdditif ct

consciencicux cn la personne de M. Ubaldo
Grassi, de XeuchAtel, prescntait ses

conclusions a la Direction de la Croix-Rouge
suisse. II prdvoyait deux types de chalets:

Type A, plus petit, plus simple et moins

couteux, cn Ständerbau, et type B, plus
spacieux, plus confortable, systbme Blockhaus.

Un concours ouvert dans plusieurs
journaux suisses amena 49 construcfeurs
de chalets ä presenter des offres dont les

prix etaient trhs differents. II fut possible
de fixer les prix moyens, pour lc type A
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